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REALISONS LE PAS DECISIF DE L’UNIFICATION 

DES GROUPES COMMUNISTES MARXISTES 
LENINISTES 

DANS UNE SEULE ORGANISATION 
 
Au mois de mai, Le Collectif Militant Com-
muniste a transmis aux autres organisa-
tions du CNU une analyse de la situation 
qui indique clairement son but : « Faisons 
avancer le processus d’unification des or-

ganisations du CNU1 dans une seule orga-
nisation communiste » 2 
Nous revenons aujourd’hui sur cette ques-
tion en nous adressant à l’ensemble des 
communistes se réclamant du marxisme 
léninisme, convaincus par notre expérience 
dans le CNU que le rassemblement dans 
une même cadre organisationnel des 
groupes et camarades se réclamant du 
marxisme Léninisme est la condition de 
base nécessaire pour avancer dans 
l’édification d’un  véritable Parti Commu-
niste révolutionnaire.  
 
La création du CNU a marqué le premier 
pas fondamental dans le processus de 
rassemblement des organisations ML. 
L’expérience de deux années a montré que 
dès lors qu’elles s’y engagent concrète-
ment, il est possible de construire des 
points de ligne communs et de réaliser 

                                                 
1
 Comité National pour l’Unification du Mouvement 

Communiste en France qui regroupe les organisa-

tions suivantes URCF,CEL,AKMARX, CMC, cellu-

les des JCML(s)  
2
 Nous publions de larges extraits de cette analyse en 

annexe de cet éditorial  

avec succès des actions  comme le mee-
ting pour le 90ème anniversaire de la Ré-
volution d’Octobre ou la campagne pour 
l’abstention aux dernières élections prési-
dentielles et législatives. Cette expérience 
a également montré la capacité des cama-
rades marxistes léninistes à s’unir pour 
combattre l’opportunisme de droite tel 
qu’il s’est manifesté lors de la dernière 
campagne des municipales entre autre. La 
création des groupes de travail au sein du 
CNU a traduit la volonté des organisations 
du CNU de débattre dans un cadre organi-
sé de leurs analyses et positionnements 
politiques.  
 
Ainsi le CNU a fait la démonstration, que 
quand elles le veulent, les organisations 
peuvent, sur la base du marxisme léni-
nisme, analyser, décider et agir ensemble. 
 
Mais si l’on veut gagner en efficacité politi-
que il est nécessaire et possible d’aller plus 
loin. Le fait que le CNU soit un rassemble-
ment d’organisations indépendantes les 
unes des autres, avec leur propre ligne, 
leur propre fonctionnement, leurs propres 
activités…. entraîne qu’il est difficile 
d’organiser de manière régulière et effi-
cace tout travail théorique politique et 
pratique commun. 
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C’est pourquoi le CMC considère comme 
une tâche prioritaire de porter le cadre 
unitaire du CNU à un degré supérieur de 
centralisation c’est à dire de passer à un 
degré organisationnel supérieur permet-
tant à ses organisations de fonctionner 
comme une seule : Clairement de les fédé-
rer. 
 
Il existe, nous le savons quelques diffi-
cultés à surmonter pour réaliser ce pas 
décisif. Les deux principales sont le « pa-
triotisme » d’organisation et la question de 
« réaliser l’unité idéologique» avant de se 
regrouper  dans une même organisation. 
 

 
LE « PATRIOTISME » 
D’ORGANISATION 

 

 
Cette tendance au sein du mouvement 
communiste éclaté consiste à faire passer- 
en dernier ressort et avant tout – les inté-
rêts de sa propre organisation avant ceux 
du mouvement communiste dans son en-
semble. Ainsi de fait, chaque organisation 
construit sa ligne et publie ses positions 
politiques sans en débattre au préalable 
avec les autres organisations unitaires. 
Cela entrave les efforts fait par le CNU  
pour construire une ligne et des positions 
uniques nécessaires à un travail politique 
commun.  
Ce travail avec les autres organisations est 
considéré comme une tâche annexe, un 
fardeau supplémentaire qui s’ajoute aux 
tâches de l’organisation…. 
Ce comportement tire en arrière et fait 
piétiner le processus d’unification engagé 
dans le CNU et est préjudiciable au mou-
vement communiste marxiste léniniste 
dans son ensemble. Cette contradiction 
entre la volonté unitaire affichée des orga-
nisations et leurs replis identitaire doit être 
surmontée. 
 
Il est de la responsabilité de chaque orga-
nisation, de chaque communiste de tout 
faire pour résoudre  cette contradiction et 
accéder à un niveau supérieur : ici à un 
niveau qui renforce le mouvement  com-
muniste en progressant vers le Parti. 

 
Dans le processus d’unification des com-
munistes marxistes léninistes de France 
Les organisations du CNU portent une 
grande responsabilité. Par leur exemple, 
elles peuvent prouver aux autres forces 
communistes se réclamant du marxisme 
léninisme que l’unité politique et organisa-
tionnelle est possible, qu’elle est le seul 
moyen de propager dans la classe ouvrière 
et les autres travailleurs, dans toutes les 
régions de France, de manière visible et 
identifiable, la même ligne révolution-
naire. 
 
Chaque jour de retard pris pour avancer 
dans cette direction ne peut qu’aggraver le 
caractère éclaté du mouvement,   renfor-
cer son impuissance politique et entraîner 
le découragement des camarades et même 
la disparition des organisations. Dans un 
contexte économique et politique général 
où mûrissent  les conditions pour un essor 
de la lutte des classes, cela laisserait une 
fois de plus l’initiative politique aux réfor-
mistes et aux trotskistes. 
 
Face à, cette situation négative, le CMC 
propose un choix, un choix audacieux que 
toutes les organisations et en particulier 
celles du CNU devraient faire : Le choix de 
s’engager  dans la  construction d’une 
FEDERATION des organisations se récla-
mant du ML. 
 
 

 
LA QUESTION DE L’UNITE 

IDEOLOGIQUE 
 

 
Des camarades jugent cette fusion irréali-
sable si l’unité idéologique n’a pas été 
préalablement pleinement réalisée et 
énumèrent un catalogue de sujets à discu-
ter et sur lesquels il faudrait s’entendre 
pour envisager une unité organisation-
nelle. L’unité idéologique devant précéder 
l’unité d’organisation. 
 
Ces camarades ont raison en partie : Pour 
s’unir il faut une base idéologique com-
mune. Mais ils n’ont raison qu’en partie 
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seulement. Leur point de vue est non dia-
lectique. Ils oublient le rôle de 
l’organisation comme facteur nécessaire et 
décisif dans la réalisation de l’unité idéolo-
gique et du renforcement de cette unité. 
Ils oublient que cette unité n’est jamais 
totalement acquise, qu’elle suit un proces-
sus historique UNITE LUTTE UNITE. Cha-
que lutte portant l’unité idéologique à un 
degré supérieur et n’excluant pas certaines 
ruptures. 
 
 
Quelle est dans les conditions actuelles, le 
niveau minimum de l’unité idéologique 
nécessaire pour créer l’organisation com-
muniste unique qui seule nous permettra 
d’élever  cette unité idéologique à un ni-
veau supérieur :  
Pour le CMC celle réalisée dans le CNU 
après deux ans d’existence et de pratique 
commune est suffisante : 
C’est l’adhésion à la théorie marxiste Léni-
niste du capitalisme, de l’impérialisme, de 
l’Etat et de la Révolution et aux principes 
du parti communiste de type Bolchevik. La 
reconnaissance que cette théorie est un 
guide pour notre action révolutionnaire. 
 
 
L’organisation communiste unique est le 
seul cadre, le seul instrument capable de 
nous faire avancer vers l’édification d’un  
véritable parti communiste, le seul instru-
ment capable, au travers de la lutte, de 
porter notre unité à des niveaux supé-
rieurs en appliquant la théorie à la prati-
que révolutionnaire.  
Ainsi pour le CMC la théorie marxiste léni-
niste est nécessaire et suffisante comme 
base idéologique de l’organisation commu-
niste unique. La lutte pour l’application de 

cette théorie se mène ensuite, de manière 
ininterrompue au sein de cette organisa-
tion dans toutes ses activités et à chaque 
étape où il s’agit de définir sa tactique et 
sa stratégie. 
 
 
Une organisation unique, fondée sur la 
théorie ML, pratiquant l’analyse de la si-
tuation concrète à l’aide de cette théorie 
afin d’en tirer une ligne politique stratégi-
que et tactique, une organisation prati-
quant le centralisme démocratique, orga-
nisant le débat idéologique ouvert et sans 
censure entre les camarades, une telle 
organisation est capable de construire une 
unité idéologique solide matérialisée dans 
une ligne politique révolutionnaire. 
 
 
Refuser de s’engager résolument dans 
cette voie ne peut que prolonger sans li-
mite la division, opposer les organisations 
les unes aux autres, à rechercher, pour 
tenter d’exister politiquement des alliances 
ponctuelles à géométrie variable, rien en 
tout cas qui puisse rendre politiquement 
identifiable le courant communiste ML et 
entraîner le prolétariat  à le reconnaître 
comme porteur de ses intérêts révolution-
naires. 
 
Chaque organisation marxiste léniniste, 
chaque camarade qui veut agir en vérita-
ble communiste doit se mobiliser pour 
qu’ensemble nous nous engagions dans la 
construction de l’ organisation commune 
des communistes marxistes léninistes. 
 
EN AVANT VERS LA FEDERATION DES 
ORGANISATIONS COMMUNISTES 

MARXISTES LENINISTES !
 

 
 
 
 
 
 

Ce bulletin est publié en direction des militants c ommuni stes. Notre but n’est pas de créer un 
énième groupe prétendant détenir la légitimité comm uniste. Il est de contri buer à l’unification des 
communistes en France à partir de leur idéolo gie commune le Marxisme Léninisme et de leur 
combat  commun contre l’impérialisme, le capitalism e, le révisionnisme, le réformisme, le trots-
kisme et pour la révolution socialiste. 
Notre but est de contribuer à la construction  d’un  seul et véritable Parti Communiste . 

Site Internet :  www.militcom.org 
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ANNEXE  
 
 « Faisons avancer le processus d’unification des organisations du CNU dans 
une seule organisation communiste » 
  
EXTRAITS 
 
 (…) 
Pour le Collectif Militant Communiste, l’unité idéologique c’est la reconnaissance et 
l’application du marxisme-léninisme comme théorie de la conquête révolutionnaire du 
pouvoir par le prolétariat et de la dictature du prolétariat, enrichie par les  expérien-
ces de la construction du socialisme et des luttes de libération nationale après Marx 
Engels et Lénine, systématisées par Staline et développées par d’autres dirigeants 
communistes marxistes-léninistes au cours du XX ème siècle. Notre idéologie, c’est le 
marxisme-léninisme. Nos références sont Marx, Engels, Lénine et Staline. 
Le CMC considère que le marxisme-léninisme constitue la base nécessaire ET 
SUFFISANTE pour que les communistes et les organisations qui s’en réclament soient 
dans une seule et unique organisation. 
Pour d’autres organisations du CNU (et en dehors du CNU à plus forte raison), la re-
connaissance du marxisme-léninisme est nécessaire MAIS NON SUFFISANTE. Pour 
elles, l’unité idéologique doit se vérifier aussi (et d’abord !) sur tous les positionne-
ments et pratiques politiques des organisations qui se réclament du marxisme-
léninisme. 
Pour le CMC, cette dernière conception de l’unité idéologique est erronée, idéaliste, et 
rend en fait l’unité idéologique impossible, car nous le savons tous, les organisations 
qui se réclament du marxisme-léninisme (celles du CNU et celles qui sont en dehors) 
ont des divergences sur de nombreuses questions. 
Alors, il faut poser la question : faut-il attendre que ces divergences soient résolues 
pour s’unir dans une seule organisation ? 
Où faut-il s’unir dans une seule organisation pour résoudre ces divergences ? 
Le Collectif Militant Communiste a toujours pensé que la deuxième solution est la plus 
juste C’est pour y parvenir qu’il s’est constitué comme un collectif refusant de devenir 
une énième organisation, qu’il a participé dès l’origine à la création du CNU et qu’il y 
consacre depuis  ses modestes forces : pour que les organisations communistes dis-
tinctes fusionnent dans une seule. 
Pourquoi pensons nous que c’est la solution juste ? 
Parce que nous sommes convaincus que la division organisationnelle nourrit et accen-
tue les divergences au lieu de construire des positionnements justes et uniques. (Et si 
elles ne sont pas justes, la critique et l’autocritique sont là pour les corriger !). 
Nos passés militants amènent en effet nos organisations à analyser les évènements 
et à se positionner par rapport à eux et par rapport à nos objectifs révolutionnaires 
de manière unilatérale, partielle, voire partiale. 
En fonctionnant essentiellement « en interne », nos organisations construisent pour 
cette raison des positionnement différents, contradictoires, voire hostiles. 
Le CMC a constaté ces faits ; il les a considérés avec pondération, patience, les esti-
mant être le résultat de mécanismes liés au passé, et confiant que la mise en place 
d’autres mécanismes permettra de les dépasser 
Le CMC est persuadé que dans une seule organisation chaque question serait exami-
née de manière plus complète, donc plus scientifique, et que l’application du centra-
lisme démocratique aboutirait à des positionnements uniques, plus proche de la véri-
té, et débouchant sur des actions et des campagnes communistes uniques, fortes et 
visibles (…)  


